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Le mardi 15 mars 2016 (pour diffusion immédiate)  

  

La portée d’un mouvement social précurseur au cœur du colloque 

international  
«Les ouvrières de la FN changent l’histoire. 1966-2016»  

organisé par le CARHOP, l’ULB et l’ULg à Liège les 24 et 25 mars 
2016 

  

Le 50e anniversaire de la grève des femmes de la FN est l’occasion de 

revenir sur la portée de ce mouvement marquant de l’histoire des luttes 
sociales, du mouvement ouvrier et des droits des femmes en Europe. Au-

delà du combat de ces femmes et de leur place dans l’histoire, ce colloque 
a pour but de revenir sur les avancées de ces 50 dernières années en 

matière d’égalité hommes/femmes, et sur des nouvelles recherches en 
histoire sociale et ouvrière. Tant dans une perspective nationale 

qu’européenne. 

Sujet du colloque et intervenants 

50 ans après la revendication À travail égal, salaire égal, le combat pour 

l’égalité s’est élargi et a pris diverses formes. Avec la présence d’invités 
prestigieux, telle que la pionnière de l’histoire des femmes Michelle Perrot, 

le colloque «Les ouvrières de la FN changent l’histoire. 1966-2016» réunit 
des intervenant.e.s français, écossais et belges ainsi que des témoins 

dans une approche pluridisciplinaire et mémorielle. Ils traiteront de 
thématiques telles que l’impact de l'image de la femme au travail, leur 

place dans le syndicalisme, la politique d'égalité des chances entre les 

femmes et les hommes, etc.  

Support 

À cette occasion, l’ouvrage de Marie-Thérèse Coenen (FOPES-CARHOP), 
La grève des femmes de la FN en 1966. Une première en Europe est 

réédité dans la Collection des Carnets du CARHOP. 

Informations pratiques  

http://www.franceinter.fr/personne-michelle-perrot-historienne


Jeudi 24 et vendredi 25 mars 2016 (09h-16h) à La Cité Miroir, Place 

Xavier Neujean, 22 – 4000 Liège, salle : Espace Francisco Ferrer 

L'affiche 

Le programme 

Inscriptions 

Contacts  

 Pour le CARHOP (Centre d’Animation et de Recherche en Histoire 
Ouvrière et Populaire) :  

o Christine Machiels (directrice) : 067/48.58.61 

o Sara Tavares Gouveia (coordinatrice du projet) : 

067/48.58.61 

o Julien Tondeur (communication) : 067/48.58.61 

 Pour le Centre de recherche Mondes Modernes et Contemporains 
(ULB) :  

o Nicolas Verschueren (coordinateur de projet) 

 

http://www.carhop.be/images/afficheFN66L.pdf
http://www.carhop.be/images/FNA5.pdf
mailto:colloquegreve66@carhop.be
http://www.carhop.be/
mailto:christine.machiels@carhop.be
mailto:sara.tavaresgouveia@carhop.be
mailto:julien.tondeur@carhop.be
mailto:niversch@ulb.ac.be




SYNDICATS  • N°05 • 11 MARS 2016 9DOSSIER

ORD INTERPROFESSIONNEL

l’écart salarial F/H 
r autant l’attention!
Discrimination horizontale et verticale
Le temps partiel explique l’important écart salarial 
sur base du revenu annuel, mais l’écart sur base 
du revenu horaire est lié à la structure même du 
marché du travail et à la place que les femmes y 
occupent, ainsi qu’à leur possibilités de promotion. 
Joue également des éléments du package salarial 
dont bénéficient plus les hommes que les femmes.

1. Le choix des études

Le choix des fi lières d’enseignement 
est déterminant dans l’écart salarial 
entre les hommes et les femmes. Il 
joue aussi dans la trajectoire de la 
carrière, qui diffère en fonction du 
sexe. Pourtant, les fi lles en général 
brillent à l’école plus que les garçons 
et il sort des écoles plus de fi lles di-
plômées que de garçons.

2.  Le secteur d’activité 
ou la profession exercée  

Les femmes exercent souvent une 
profession moins bien rémunérée. 
Les femmes sont surreprésentées 
dans certains secteurs, notamment 
dans les soins, le social et le non 
marchand. On les retrouve égale-
ment majoritairement  dans d’autres 
secteurs où les salaires sont moins 
élevés.  Les secteurs où les salaires 
sont plus élevés -comme l’industrie 
chimique, l’industrie pharmaceu-
tique et l’informatique- restent des 
secteurs masculins. 

3. Les interruptions de carrière 
Les interruptions de carrière et le 
crédit temps s’expliquent par le 
fait que les structures d’accueil et 
de soins sont insuffi santes. Même si 
les congés thématiques sont un droit 
pour les deux sexes, ce sont majori-
tairement les femmes qui prennent 
un congé parental (ou un congé pour 
assistance d’un membre de la fa-
mille). Ces décisions, généralement 
prises par le couple, s’expliquent par 
le fait que le salaire des femmes est 
souvent  inférieur à celui de leur 
mari/compagnon. Sacrifi er le salaire 
le plus bas est un calcul fi nancier plus 
intéressant à court terme.

Une interruption (partielle) de 
carrière ne signifi e pas seulement 
un revenu moins élevé mais aussi 
moins de possibilités de promotion 
ou d’augmentation salariale, sans 
oublier les droits de pension réduits 
qui en découlent pour certains types 
de crédit temps. 

4.  «Plafond de verre» 
et «sol collant»

Les femmes accèdent moins facile-
ment aux fonctions hiérarchiques 
plus élevées et voient leur chances 
de promotion limitée (le plafond 
de verre) ou mettent plus de temps 
pour y parvenir (le sol collant).

Il est grand temps 
que ça change!

Ce n’est qu’en tendant vers plus 
d’égalité et vers un partage plus 
équitable des tâches familiales et 
ménagères que les femmes pourront 
prétendre à un emploi à temps plein 
(et un salaire à temps plein). C’est 
pourquoi, la FGTB vous invite à vous 
mettre pour un jour dans la peau 
d’une femme et à accorder toute 
votre attention, non pas à ce décol-
leté généreux, mais à sa fi che de paie.

(1) Écart salarial sur la base des sa-
laires mensuels bruts, temps pleins 
et temps partiels – en Belgique

La FGTB veut supprimer l’écart salarial
Nous demandons aux employeurs:

•  d’offrir des temps pleins, d’élargir les 
horaires à temps partiel prestés par des 
femmes;

•  d’offrir des heures de travail fi xes, permet-
tant de combiner 2 emplois à temps partiel;

•  de prévoir, tant pour les femmes que pour 
les hommes, une organisation du travail 
favorable à la vie privée;

•  de convertir la fl exibilité en emplois sou-
tenables;

•  d’évaluer correctement le bilan social, de 
prendre au sérieux le rapport d’analyse des 
salaires, de s’atteler, avec les travailleurs, 
à un plan d’action visant à réduire l’écart 
salarial F/H.

Nous demandons aux pouvoirs publics:

•  des structures d’accueil pour la petite en-
fance, pour les personnes âgées ou malades, 
à un coût abordable;

•  de veiller à ce que la loi sur l’écart salarial 
du 22 avril 2012 (résultat des campagnes pour 
l’égalité salariale) soit intégralement appli-
quée;

•  de ne pas punir les travailleuses à temps 
partiel en réduisant de moitié leur AGR après 
deux ans de perception;

•  de prévoir davantage – et non moins - de pé-
riodes assimilées, dans le cadre de la réforme 
des pensions, de manière à permettre d’avoir 
une carrière de 45 ans;

•  et pour terminer, une réduction collective du 
temps de travail avec maintien du salaire et 
embauches compensatoires pour apporter 
une solution à la diffi cile combinaison vie 
privée/vie professionnelle et l’écart salarial 
F/H persistant qui en résulte.

Le combat des 
«femmes machines»

Les ouvrières de la FN changent l’histoire

La Cité Miroir, Liège, 24 et 25 mars 2016
Avec une séance inaugurale de l’historienne Michelle Perrot

Informations et programme :

 www.carhop.be

Colloque

1966-2016

Avec le soutien : Organisé par : 

«
A travail égal, salaire égal», ce 
célèbre slogan est lancé il y a 
50 ans, le 16 février 1966, lors de 

la grève des ouvrières de la Fabrique 
Nationale de Herstal. Pendant trois 
semaines, ces travailleuses vont se 
battre pour imposer leur revendi-
cation. 

Après 12 semaines de paralysie, 
après 10 assemblées générales, les 
ouvrières, ponceuses, colleuses, 
monteuses d’armes, laveuses, embal-
leuses, contrôleuses, dégraisseuses, 
retournent à leur poste. Elles n’ont 
obtenu que deux francs cinquante, 
sur les cinq demandés. Mais elles 
ont changé le cours de l’histoire des 
luttes. 

Une exposition et un colloque sont 
consacrés à ce combat historique 
pour l’égalité salariale sous le titre 
de «femmes en colère».

Lieu: 
Anciens bâtiments - Pré-Madame à 
Herstal, rue du Tige, 13 - 4040 Herstal 
(entrée par la rue John Moses Brow-
ning).

Horaire:
Exposition est ouverte tous les jours 
sauf le dimanche de 10 à 17 heures, 
à l’exception des périodes réservées 
aux visites privées. 
Info et réservations : http://www.
femmesencolere.be/

Aidez-nous à réaliser nos priorités! 

C
omment combiner vie pro-
fessionnelle et vie privée? 
Quid du travail à temps par-

tiel? Pourquoi existe-t-il encore et 
toujours un écart salarial entre les 
femmes et les hommes? Quels défi s 
se présentent à nous au sein d’un 
mar¬ché du travail fl exible? Notre 
travail est-il soutenable? Autant 
de thèmes qui nous interpellent 
tous, mais qui touchent parfois les 
femmes un peu plus encore… 

Entrez en action! 
Rejoignez la FGTB pour défendre un 
travail soutenable, un juste équilibre 
entre travail et temps libre et lut-
ter contre l’écart salarial et l’hyper 
fl exibilité. 
Présentez-vous sur les listes FGTB 
lors des prochaines élections sociales 
et mobilisez vos collègues afi n que 

davantage de femmes participent 
aux prises de décisions relatives 
aux préoccupations quotidiennes 
de TOUS les travail¬leurs ! Une repré-
sentation équilibrée est indispen-
sable si nous voulons obte¬nir des 
décisions équilibrées. 
Les pages suivantes dressent un 
aperçu des priorités de la FGTB pour 
l’amé¬lioration de vos conditions 
de travail. 

Plus que jamais, ensemble, on 
est plus forts!
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> IL Y A 50 ANS À LA FN HERSTAL
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« LES OUVRIÈRES DE 
LA FN CHANGENT 
L’HISTOIRE.  
1966-2016 » 
À l’occasion du 50e anniversaire 
de la grève des femmes de la FN, 
le CARHOP, l’IHOES, l’ULB 
et l’ULg, organisent un col-
loque visant, au travers d’analyses 
scientifiques et de témoignages, 
à rappeler la juste place de cette 
grève et de ces militantes dans 
l’Histoire et à mettre en avant 
des recherches actuelles axées sur 
l’histoire sociale et ouvrière, tant 
dans une perspective nationale 
qu’européenne. À cette occasion, 
l’ouvrage de Marie-Thérèse Coe-
nen, « La grève des femmes de 
la FN en 1966. Une première en 
Europe » est réédité dans la col-
lection Les carnets du CARHOP.

OÙ  O La Cité Miroir, place Xavier 
Neujean  
4000 Liège

QUAND  Q 24 et 25 mars 2016

COMBIEN  C Inscriptions avant le 11 mars 2016 

QUI  Q CARHOP (Centre d’Animation et de Recherche en 
Histoire Ouvrière et Populaire), IHOES (Institut d’Histoire 
Ouvrière, Économique et Sociale) et la Ville de Herstal

CONTACT  C www.carhop.be 
colloquegreve66@carhop.be 
067/48 58 61



Le 15e jour du mois, mensuel de l'Université de Liège

- 3 -

qui n'a pas connu d'avancées significatives en Belgique, contrairement à la France et au Québec où il y a eu
des processus de rattrapage et de reclassement des fonctions féminines.

Le 15e jour : Comment cela s'explique-t-il ?

A.C : Il y a bien sûr différentes raisons mais c'est par manque de volonté politique, patronale et syndicale, et
donc par l'absence d'affectation de moyens. Il est clair que, dans un contexte de crise, prendre des mesures
qui supposent de revaloriser les emplois majoritairement occupés par les femmes (de leur verser aussi
une indemnité de rattrapage) n'est clairement pas à l'ordre du jour, même si cela reste un dossier que suit
l'Institut pour l'égalité des femmes et des hommes depuis plusieurs années.

Le 15e jour : Si l'on peut s'attendre à une frilosité des entreprises, c'est plus étonnant de la part des
syndicats. Est-ce à cause d'une sous-représentation des femmes dans ces instances ?

A.C. : S'il est clair que les femmes sont peu représentées dans les instances syndicales et notamment
dans les organes décisionnels, ce n'est pas la seule explication. La question de l'égalité des femmes dans
l'agenda syndical n'est pas une priorité : dans le contexte actuel, la préservation de l'emploi et le chômage
des jeunes éclipsent tout le reste.

 * L'écart salarial entre femmes et hommes en Belgique, rapport 2014 : bit.ly/1Rk2zXR

 

Colloque "Les ouvrières de la FN changent l'histoire. 1966-2016"

Les 24 et 25 mars à La Cité Miroir, place Xavier Neujean, 4000 Liège

Informations sur le site www.carhop.be

 

 

Propos recueillis par Martha Regueiro

http://bit.ly/1Rk2zXR
http://www.carhop.be
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UNE SAISON DE
COMMÉMORATIONS

2 016 est l’année de la commé-
moration du cinquantième anni-
versaire de la grève des

femmes de la Fabrique Nationale de
Herstal (FN). Pour mettre en avant le
combat de ces 3 000 travailleuses qui,
mobilisées pendant douze semaines
autour de la revendication «A travail
égal, salaire égal», ont écrit une page
de l’histoire du syndicalisme et du fémi-
nisme, les Villes de Herstal et de Liège
ont accueilli une série d’évènements.
Partie prenante dans ces initiatives, le
CARHOP a notamment collaboré avec
l’IHOES à l’élaboration de l’exposition
Femmes en colère. Leur combat d’hier
et d’aujourd’hui pour demain1 comman-
ditée par la CSC et la FGTB. Le franc
succès rencontré par l’exposition, qui a
accueilli, dans les anciens locaux du
Pré-Madame, près de 10 000 visiteurs,
reflète l’engouement du public pour la
(re)découverte de cette page d’histoire
sociale.
A la demande de la CSC Liège-Huy-Wa-
remme, le CARHOP a également réalisé
l’exposition itinérante A travail égal sa-
laire égal, quand les femmes partent à
l’assaut de leurs droits2, qui montre la
détermination des femmes à se battre
pour leurs droits, hier comme au-
jourd’hui. Elle met aussi en lumière l’in-
lassable bataille pour l’égalité de salaire
et de traitement, le syndicalisme au fé-
minin, et propose un zoom sur les
élections sociales de 2016.
Les 24 et 25 mars 2016, le CARHOP,
l’ULB et l’ULg ont organisé, à la Cité Mi-
roir de Liège, un colloque Les ouvrières
de la FN changent l’histoire. 1966-

Commémorer la grève 
des «femmes-machines» 
de 1966
AU-DELÀ DE L’ÉVÉNEMENT HISTORIQUE

2016, qui a accueilli plus d’une centaine
de personnes issues des milieux acadé-
mique, associatif, féministe et syndica-
liste de Belgique francophone, de France
et d’Angleterre. La richesse des interven-
tions ouvre la voie à des questionne-
ments innovants et à de nouvelles
pistes de recherche en histoire sociale
et ouvrière3. La radio associative, Radio
27, qui avait enregistré et mis en ligne
les interventions du colloque4, a prolongé
la réflexion pour confronter, le temps de
l’émission Un colloque et après? 5, la
question de la commémoration à celle
de la contemporanéité du sujet. Histo-
riens-nes, féministes et syndicalistes ont
ainsi croisé leurs regards sur la problé-
matique des femmes au travail et de la
condition féminine hier et aujourd’hui.

COMMÉMORER: TOUJOURS
D’ACTUALITÉ POUR NOTRE SOCIÉTÉ
Si commémorer 50 ans après les faits
le combat victorieux des femmes de la
FN s’avère encore nécessaire, c’est
parce que les femmes continuent à lut-
ter pour leurs droits socio-économiques.
L’exemple d’un mouvement social ayant
développé une dimension internatio-
nale ne peut qu’inciter la poursuite des
revendications.
Mais qu’entend-on par commémorer et
pourquoi commémorer? Selon la socio-
logue Gaëlle Clavandier, «la commémo-
ration est un acte collectif et public dont
l’objet est un personnage ou un fait
passé auquel la collectivité attribue un
rôle significatif à un moment de son his-
toire et dont le moyen est une manifes-
tation fixe et permanente. Elle relie en-
tre eux ses partisans et fournit l’occa-
sion de réaffirmer leur communauté d’in-
térêt, leur identité partagée. La commé-
moration est publique. Comme toute évo-
cation du passé, elle est soumise au tra-
vail de la mémoire. La commémoration
constitue une pédagogie destinée aux

générations actuelles et futures. Elle il-
lustre la représentation symbolique
qu’une société se donne de son passé,
mais, plus encore, de son présent et de
son avenir anticipé»6. En témoignent l’in-
térêt suscité et le succès des initiatives
de ces derniers mois. Maxime Ton-
deur, animateur du blog ROUGEs
FLAMMEs7, a mis en évidence, dans plu-
sieurs articles, l’impact de la mobilisa-
tion des travailleuses de la FN sur le re-
nouveau actuel des revendications
d’égalité, notamment salariale, et des or-
ganisations féministes.
Entre les témoignages des acteurs et ac-
trices de l’époque, le travail des cher-
cheurs/chercheuses et les réalités de
terrain concernant les droits des
femmes, le temps de la commémoration
permet de mettre l’accent sur des
questions particulières, telles que les dé-
fis sociétaux et syndicaux que les
femmes doivent relever. Au niveau syn-
dical, Ana Rodriguez (CSC-Bruxelles) rap-
pelle que, depuis 1966, des avancées
ont été obtenues en ce qui concerne le
rôle et la place des femmes dans les syn-
dicats. Ainsi, elles occupent de plus en
plus de postes à responsabilités. Dans
le cadre des élections sociales, sur des
listes mixtes, les travailleuses et travail-
leurs d’une entreprise votent majoritai-
rement pour des femmes. Mais le com-
bat est loin d’être achevé. Par exemple,
certaines fédérations et Centrales syn-
dicales continuent à avoir une forte tra-
dition masculine. Pour Ana Rodriguez,
des revendications syndicales spécifique-
ment féminines sont encore et tou-
jours nécessaires dans notre société. Au-
jourd’hui, les combats portent sur l’im-
pact des mesures d’austérité touchant
particulièrement les femmes (chômage,
pension,…), la reconnaissance de la pé-
nibilité pour les métiers «dits» féminins,
la diminution de l’écart salarial, l’indivi-
dualisation des droits sociaux, le temps
de travail des femmes plus souvent sou-
mises au travail partiel involontaire que
leurs homologues masculins.

PAR FLORENCE LORIAUX ET

SARA TAVARES GOUVEIA (CARHOP)
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un enjeu essentiel qui est celui de la po-
litisation de la condition féminine. Il est
important que l’opinion publique en gé-
néral et les femmes en particulier com-
prennent que les revendications portées
par les syndicats et les organisations fé-
minines en vue de l’obtention ou de la sau-
vegarde de droits collectifs ne peuvent
être défendues qu’au sein d’un combat
commun. Comme en témoigne la grève
des femmes de la FN, la solidarité expri-
mée au sein d’une action collective
peut changer le cours de l’histoire. n

1. Voir www.femmesencolere.be
2. www.carhop.be/images/Journal_FN.pdf
3. Les communications du colloque feront l’objet d’une

édition en ligne sur le site du CARHOP.
4. http://www.radio27.be/index.php/component

/k2/item/109-les-ouvrieres-de-la-fn
5. http://www.radio27.be/index.php/component

/k2/item/118-un-colloque-et-apres
6. CLAVANDIER Gaëlle, La mort collective. Pour une

sociologie des catastrophes, Paris, CNRS Éditions,
2004, p. 24-25.

7. http://rouges-flammes.blogspot.be/
8. Voir www.amazone.be/spip.php?article3777
9. Le «gendermainstreaming» est l’intégration du

genre dans le «courant dominant», à savoir la po-
litique générale. Le genre ne doit donc pas être
uniquement pris en considération dans la politique
d’égalité des chances, mais aussi dans tous les
domaines couverts par la politique. www.egalite
deschancesbruxelles.irisnet.be/fr/glossary/

10. LORIAUX Florence (Dir.), Le chômeur suspect. His-
toire d’une stigmatisation, Bruxelles, CARHOP-
CRISP, 2015.
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Cette commémoration a également été
l’occasion de s’intéresser à l’histoire de
la mobilisation des mouvements de
femmes et de leurs implications. Cette
grève des ouvrières de la FN a notam-
ment dépoussiéré la loi sur le travail des
femmes et des enfants de 1889, pour
la consacrer véritablement aux femmes.
Lors de l’instauration de cette législation,
les femmes ont, en effet, été assimilées
aux enfants et considérées comme
des perpétuelles mineures. Elle a éga-
lement permis aux travailleuses de pou-
voir mener des actions en justice pour
revendiquer l’égalité salariale. Au niveau
de l’histoire des mouvements féminins,
Sophie Pereira (Université des femmes)
insiste sur le fait que, malgré de nom-
breuses recherches scientifiques menées
ces dernières décennies, les femmes

restent le parent pauvre lorsqu’il s’agit
d’écrire l’Histoire en général et la leur en
particulier. Le combat des femmes
pour l’égalité est loin d’être linéaire et sur-
tout loin d’être achevée. La chercheuse
souligne l’impression de recul de la condi-
tion féminine, dénoncée par les associa-
tions de femmes. Rassemblant 21 orga-
nisations de femmes du Nord et du Sud
du pays, la Plate-forme féministe socio-
économique8 tire la sonnette d’alarme et
exige notamment l’application de la loi
de 2007 sur le gendermainstreaming9.
L’étude de l’histoire sociale montre que
cette situation est récurrente en période
de crise, où les mesures d’austérité dé-
crétées par les gouvernements touchent
des groupes sociaux stigmatisés, et plus
particulièrement, les femmes. Ainsi, au
cours de la crise des années 1930, une
des solutions préconisées pour tenter
de réduire le chômage est d’interdire l’ac-
cès du monde du travail aux femmes ma-
riées afin de les remplacer par des chô-
meurs masculins. Un demi-siècle plus
tard, en 1980, en pleine période de
crise, l’instauration du statut de cohabi-
tant dans la réglementation du chômage
pénalise une nouvelle fois les femmes10.
Les périodes de crise sont des moments
de fortes tensions sociales et le rapport
de force actuel rend difficile les relations
entre, d’une part, les organisations de
femmes, les organisations féministes, les
syndicats et, d’autre part, les organisa-
tions patronales et le Gouvernement.
Commémorer un évènement tel que
celui de la mobilisation des femmes de
la FN permet enfin d’attirer l’attention sur

FORMATION À LA COORDINATION DE PROJETS

CULTURELS ET SOCIAUX EN ACTION COLLECTIVE

Nouvelle session
BAGIC à Charleroi
INFOS PRATIQUES:
DÉBUT DE LA FORMATION: 4 OCTOBRE 2016
LIEU: MAISON POUR ASSOCIATIONS À MARCHIENNE-AU-PONT
L’ENTRÉE EN FORMATION EST PRÉCÉDÉE D’UNE SÉANCE COLLECTIVE
D’INFORMATIONS ET D’UN ENTRETIEN INDIVIDUEL.
DATES DES SÉANCES: 1ER AOUT À 13H00, 5 SEPTEMBRE À
17H00, 13 SEPTEMBRE À 16H00 ET 20 SEPTEMBRE À 16H00
INSCRIPTION AU SECRÉTARIAT: CONTACTEZ-NOUS, SI AUCUNE
DATE NE VOUS CONVIENT.
COORDINATION: LAHCEN AIT AHMED
MAIL: LAHCEN.AITAHMED@CIEP.BE
SECRÉTARIAT: FRANCINE BAILLET
TÉL.: 02/246.38.41 - MAIL: BAGIC@CIEP.BE

Vie de l’ISCO

Durant l’automne et l’hiver prochains, des
groupes ISCO d’animateur en action col-
lective politique, culturelle et sociale se-
ront lancés dans plusieurs régions.

INTÉRESSÉ-E, 
CONTACTEZ LES RESPONSABLES:

•  A BOUGE
LIEU: CSC DE BOUGE CHAUSSÉE DE LOUVAIN
510 À 5004 BOUGE
CONTACT: VIRGINIE DELVAUX (CIEP-ISCO
TÉL.: 02/246.38.40
MAIL: VIRGINIE.DELVAUX@CIEP.BE) 
ET CHRISTINE PIRSON (FEC-CSC NAMUR
TÉL.: 081/25.40.86 - MAIL: NA@FECASBL.BE)

•  A CHARLEROI
LIEU: CSC CHARLEROI-SAMBRE ET MEUSE (RUE
PRUNIAU, 5 À 6000 CHARLEROI)
CONTACT: ERIC LAMBIN (FEC CHARLEROI
TÉL.: 071/23.09.84 - 0477/81.05.51
MAIL: CH@FECASBL.BE)

•  A BRUXELLES
LIEU: MOC DE BRUXELLES (RUE PLÉTINCKX, 19
À 1000 BRUXELLES)
SÉANCES D’INFO: 30 JUIN (DE 12H À 14H); 8
SEPTEMBRE (DE 12H À 14H) ET 19 SEPTEMBRE
(DE 17H À 19H)
CONTACT: JOSÉ ANGELI (CIEP-MOC DE
BRUXELLES - TÉL.: 02/557.88.39 -
0477/68.87.40
MAIL: JOSE.ANGELI@MOCBXL.BE) 
ET NICOLE TINANT (CIEP COMMUNAUTAIRE
MAIL: NICOLE.TINANT@CIEP.BE)

•  DANS LE HAINAUT CENTRE
SÉANCES D’INFO: 21 SEPTEMBRE À 18H00 À
MONS (RUE CLAUDE DE BETTIGNIES 10-12); 26
SEPTEMBRE 2016 À 18H00 LA LOUVIÈRE (PLACE
MONGRÉTOUT 17)
CONTACT: SAMUEL THIRION (CIEP-MOC HAI-
NAUT CENTRE
MAIL: S.THIRION@CIEP-HAINAUTCENTRE.BE) 
ET NICOLE TINANT (CIEP COMMUNAUTAIRE
MAIL:   NICOLE.TINANT@CIEP.BE)

L’OUVRAGE DE MARIE-THÉRÈSE COENEN, LA GRÈVE
DES FEMMES DE LA FN EN 1966. UNE PREMIÈRE EN
EUROPE A ÉTÉ RÉÉDITÉ DANS LA COLLECTION DES
CARNETS DU CARHOP.
PRIX: 15€ 
INFOS ET COMMANDE: NEIL.BOUCHAT@CARHOP.BE
WWW.CARHOP.BE

Nouveaux groupes ISCO
Devenir acteur de changement



Divers liens faisant la promotion du colloque : 

http://www.citemiroir.be/activite/colloque-les-ouvrieres-de-la-fn-changent-lhistoire

http://www.deboutcitoyen.be/programme/les-ouvrières-de-la-fn-changent-l’histoire-1966-2016

https://www.facebook.com/LeMundaneum/posts/1215452178484478

http://www.amazone.be/article4772

http://inegalites.be/+Radio-Les-ouvrieres-de-la-FN+

http://www.florainfo.be/rubriques/actualites-et-analyses/article/flora-y-etait-colloque-les?lang=fr

http://www.florainfo.be/rubriques/actualites-et-analyses/article/flora-y-sera-et-vous-582

http://www.uclouvain.be/opes

http://www.rtbf.be/lapremiere/article_1966-la-greve-des-ouvrieres-de-la-fabrique-nationale-de-herstal?id=9223476

http://allevents.in/liege/colloque-50-ans-de-la-grève-des-femmes-de-la-fn/1050460931683333#

https://calenda.org/360791?file=1

https://www.csc-en-ligne.be/Images/femmesdocx8-tcm187-382176.pdf

https://www.facebook.com/events/1050460931683333/

Radio 27 : 

http://www.radio27.be/index.php/component/k2/item/109-les-ouvrieres-de-la-fn

http://www.radio27.be/index.php/component/k2/item/118-un-colloque-et-apres

http://www.citemiroir.be/activite/colloque-les-ouvrieres-de-la-fn-changent-lhistoire
http://www.deboutcitoyen.be/programme/les
https://www.facebook.com/LeMundaneum/posts/1215452178484478
http://www.amazone.be/article4772
http://inegalites.be
http://www.florainfo.be/rubriques/actualites-et-analyses/article/flora
http://www.florainfo.be/rubriques/actualites-et-analyses/article/flora
http://www.uclouvain.be/opes
http://www.rtbf.be/lapremiere/article_1966
http://allevents.in/liege/colloque-50-ans-de-la-gr�ve-des-femmes-de-la-fn/1050460931683333
https://calenda.org/360791?file=1
https://www.csc-en-ligne.be/Images/femmesdocx8-tcm187-382176.pdf
https://www.facebook.com/events/1050460931683333
http://www.radio27.be/index.php/component/k2/item/109
http://www.radio27.be/index.php/component/k2/item/118
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